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L’académicien français Max Gallo écrivait en mars 2008 que Glières constituait 

« un des joyaux de l’histoire et de la mémoire nationale », « un des blasons de 

l’histoire millénaire et héroïque de la nation ». 

Bien moins exalté, l’historien allemand Eberhardt Jäckel écrivait en 1967 

« qu’une histoire critique de la résistance française représente une nécessité 

urgente pour la recherche si elle veut se dégager de la légende » 

Il aura fallu attendre 44 ans pour que le programme fixé par l’historien 

allemand arrivât jusqu’à Glières. Dépassant récits mythifiés qui nourrissent une 

analyse à base patriotique, Claude Barbier, auteur d’une thèse de doctorat sur 

les évènements de Glières, a pris le parti de s’intéresser de près à la réalité des 

faits, des acteurs, des constructions mémorielles. 

Replacés dans leur contexte, loin des bilans extravagants, de la geste héroïque, 

les évènements de Glières apparaissent sous un jour nouveau. Dès lors, les 

conclusions auxquelles arrive Claude Barbier ne laissent pas de surprendre. 

Claude  Barbier, vice-président de l’Académie salévienne, président de l’Union 

des sociétés savantes de Savoie, a consulté tout ce qui semblait consultable 

pour mener ses recherches à leur terme. Elles l’ont conduit dans les archives 

françaises, allemandes, anglaises, américaines et suisses. Sa thèse a été 

soutenue le 16 novembre 2011 à la Sorbonne. 

 


